
La vue, c’est tout 
(ou presque)
Soit une maison aux lignes simples, signée  
par l’agence d’architecture MORQ et conçue 
pour pouvoir recevoir de nombreux amis.  
En offrant à tout moment la vue sur les 
montagnes calabraises et la Méditerranée.

PHOTOS Pep Sau 
TEXTE Marion Bley
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CALABRE

LE PORTICO, terrasse protégée  
du vent et du soleil côté sud, donne 
sur la cuisine – et sa vue sur la 
montagne – et la pièce à vivre.  
Au premier plan, un palmier 
marquera bientôt la présence  
de la maison dans le paysage.
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DANS LA GRANDE PIÈCE À VIVRE,  
une banquette en béton recouvert 
de chaux Cocciopesto, comme  
les murs, et habillée de nombreux 
coussins en lin délimite l’espace 
salle à manger. La table en acier 
Corten, dessinée par MORQ,  
est éclairée par une suspension 
Barra d’oro de Peter Zumthor.

J
’ai eu l’occasion de passer quelques jours 
ici l’été, et c’est très agréable, raconte 
Emiliano Roia, directeur créatif  
de l’agence d’architecture MORQ.  
Les propriétaires, qui passent leurs 
vacances dans la région depuis toujours, 
aiment à y vivre entourés de leurs amis 
– qui possèdent eux-mêmes des maisons 
alentour. La villa se prête idéalement à ce 

que des petits groupes se créent, certain dans le salon, d’autres 
sous la véranda, d’autres encore à l’extérieur – et tous face  
aux vues extraordinaires que la maison ouvre sur le paysage. »
Le brief donné à MORQ , agence créée en 2001  
à Rome par Matteo Monteduro, Emiliano Roia  
et Andrea Quagliola, était d’ailleurs le suivant : 
dessiner une maison pour deux personnes mais qui 
permette de recevoir largement, à l’intérieur comme  
à l’extérieur, ainsi que de loger le personnel. Elle devait 
aussi s’insérer avec discrétion dans le paysage,  
rompant avec les (mauvaises) habitudes calabraises 
d’urbanisation qui, depuis les années 1970, ont 
profondément abîmé la région. Bref, il fallait être ici 
respectueux du site au sens large. 

Une maison en deux axes
Ainsi, une étude approfondie de ce dernier a précédé 
toute idée de plan, et ce n’est qu’une fois les orientations 
établies, sur un double axe nord-sud et ouest-est, que 
l’idée de la maison a pu se développer. L’axe nord-sud 
organise trois espaces de façon à offrir une progression 
spectaculaire vers la vue sur le golfe de Squillace.  
On pénètre d’abord dans la véranda, qui agit comme 
un sas entre extérieur et intérieur, puis dans la grande 
pièce à vivre, et enfin on ressort par le portico, pièce 
typique de la villa italienne traditionnelle, là aussi 
ouverte sur l’extérieur, mais cette fois face à la mer.  
Le second axe distribue les pièces d’ouest en est  
dans le sens de l’intimité croissante, de la cuisine à la 
chambre en passant par le living-room. 
Dans cette région de la Calabre, la végétation de maquis 
est adaptée à la chaleur de l’été et à la sécheresse, mais 
aussi aux vents soufflant du nord-ouest, qui peuvent → 



La lumière naturelle, qui change  
tout au long de la journée, dialogue  
avec la sensualité des matériaux.

LA SALLE DE BAINS et, dans le 
prolongement du bloc lavabo  
en pierre, la chambre, son fauteuil 
de Hans Wegner pour A.P. Stolen, 
1953, et une lampe Jieldé vintage.

LA VILLA RA, côté nord-ouest. 
Derrière le premier bloc se situe  
la cuisine d’extérieur. La grande 
baie vitrée est celle de la cuisine.  
Le bâtiment est ensuite interrompu 
par la galerie qui distribue les 
espaces, et le bloc suivant est celui 
de la véranda.
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VUE SUR LA MER, depuis la véranda. 
Le regard traverse la pièce 
principale et le portico, au sud, 
avant de se perdre dans les lointains 
bleutés du golfe de Squillace. 

LE CABINET DE TOILETTE des invités. 
La vasque en pierre et la robinetterie 
anciennes ont été chinées par les 
propriétaires. 
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être forts et froids, même en été. « La maison elle aussi doit pouvoir 
résister à ces conditions particulières, poursuit Emiliano Roia. Côté sud, 
la véranda protège les pièces du rayonnement direct du soleil alors qu’au 
nord, une façade plus fermée offre davantage de protection contre les 
vents. » L’orientation de la maison lui permet aussi d’utiliser au 
mieux la circulation de l’air, afin que les brises viennent rafraîchir 
les pièces en été. L’air conditionné n’a d’ailleurs été installé que 
dans la chambre, en cas de réelle canicule… 

Une vibrante monochromie 
D’un point de vue esthétique , si, formellement, la maison fait 
preuve d’un certain modernisme, sa couleur vient, pour les 
architectes, de leur imprégnation, en tant que Romains,  
aux pierres antiques et patinées de la Ville éternelle. Ils ont utilisé 
pour recouvrir les murs de la Villa Ra une chaux Cocciopesto, teintée 
par un artisans sicilien du ton même de la terre calabraise, qui 
permet d’effacer les barrières non seulement entre la maison  
et la nature, mais entre extérieur et intérieur. Et dedans, la palette 
des matériaux reste minimale, poutres et portes en bois naturel 
huilé, pierre pour la cuisine et la salle de bains. Une maison  
quasi monochrome en somme, mais vibrante, toujours changeante 
grâce aux jeux de l’ombre et de la lumière. 
À l’extérieur, parmi la végétation locale ou installée, constituée 
de chênes verts, cactus, agaves, graminées diverses, ont été 
plantés cinq grands palmiers-dattiers. Visibles de loin, tels les 
amers qui servent de repères aux marins en mer, ils inscrivent la 
villa dans le paysage, pour longtemps.


